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sons, s'élève au-dvssiis de 130, ce qui prouve la violence de
l'épidémie et doit faire réfléchir ceux qui voudraient enCore
s'obstinir a n'y voir que des cas isoles. Cette maladie décime
su rtout la population des fauboui rgs là où natnrellement la
poptlatii est plus à l'étroit et où les précan tions livgin iques
font le plus défaut.

C'est dans le caitoil Deisle-Workmau qu'elle se nmonLtia
d'abord, à l'ouest de la ville. et c'est là qu'elle sévit eicor.e
avec le plus de persistance. Un fait digne de remarque c'est
qne la population dle la camîpagne :lui s'établ.it en nombre dans
"ette partie est unéralement la plus mllrai!ée. Est-ce dénue.
ment, (st-ce changement d'airi et logements comîîparativenment
irop étroits. Peut-ètre les deux. Dans tous les cas, il serait
fort à désiier que la population fut mise au courm-at de tout
cI qui 'concerne les maladies épidémiques, de leurs causes,
de leurs rogrès et des î'uoyenis d'en prévenir le développe
men t. L'ignoranice sur ce point est vraiment déplorable par',
mi la classe illRtrée, bnaucoup s'imaginait que ces maladies
ont un caractère de fatalité qu'il est. inutile de chercher à
combattre. Au lieu doie( de gardei le silence et de cacher
;iu peuple iiue partie dii nial qui le dévore, de peur de l'ef-
frayer, il vaut mieux lui en mon trer l'étendmce et lui en faire
apprüeier les causes.

Les lieux publics, les églises, etc., sont encombrés de per-
solnnes ili séjouirneulit avec des varioleux, (les scarlatin.uix
des typhiques sans se douter que tout ce qui émane d'eux
eýt imprégné de miasmes contagieux. L'ignorance est si

ande chez u certain nomibre, q e'on e voit ne pas crain-
dire <'exposer leurs enfants dans un lit commun avec ldes p:-
tients sou(lrant de maladies contagieuses. L'éducatlion, sous
Ce rapplort, est certainement très négligée surtout parmi nos
nationaux. Aussi les statistiques nous donnent une piopor-
tion de décès comparativement très forte parmi les ntlioli-

ques. Sans doute il faut faire entrer en ligne de compte,
comme causes, les positions et les fortumnes respectives des dif-
f;rentes dénominations, mais le manque de connaissances
nécessaires y reste encore pour beaucoup.


